
—331—

une entrevue avec Louis XVIII ? Nous n’affirmons rien, mais il est 
permis de le supposer quand on sait que son mari avait été le lieute­
nant de la duchesse d’Angoulême qui avait beaucoup d’influence 
le roi.

sur

—Val-LE CAMP DE VALCARTIER. (XX, IX, p.'j 3° >)• 
cartier, avant 1914, était un peu comme les peuples heureux, il n’avait 
pas d’histoire. Essayons toutefois de donner quelques renseignements 
historiques sur ce coin du pays que la guerre a tiré si inopinément de 
l’obscurité.

Valcartier est situé dans l’ancienne seigneurie de Saint-Gabriel. 
Cette seigneurie concédée à Robert Giffard le 16 avril 1647 avait deux 
lieues de largeur en front, mais comme ses bornes latérales n’étaient 
point égales sa largeur au fond était de plus de quatre lieues. Sa pro­
fondeur était de plus de dix lieues. Deux lieues et demie de ce terrain 
furent accordées, le 13 mars 1651, aux H urons qui habitaient la Jeuue- 
Lorette, et le reste fut donné par Giffard, le 2 novembre 1667,
RR. PP. Jésuites. A la mort du dernier Jésuite canadien la seigneurie 
de Saint-Gabriel passa à la Couronne.

Valcartier fut établi par un contingent de ces nombreux émigrés 
irlandais, écossais et anglais qui, après la paix de 1815, contribuèrent 
au développement du pays d’une façon si merveilleuse. Quoique la 
grande majorité de ces émigrés se dirigeât vers l’Ontario quelques uns 
se fixèrent dans le province de Québec.

L’établissement de Valcartier progressa avec tant de rapidité qu’­
en 1824 on y comptait déjà 312 âmes, 1670 arpents de terre en culture, 
118 vaches et 27 chevaux. On y accusait en produits 29 minots de 
froment, 1931 minots d’avoine, 317 de seigle, 269 de pois, 19,500 de 
patates, 2,930 de navets, 17,920 bottes de foin et 6,585 livres de beurre.

Dans la Gazette de Québec du 21 août 1833 nous trouvons les lignes

aux

suivantes sur Valcartier :
“___Une autre chapelle catholique a été élevée à Valcartier, et
fait le service religieux le troisième dimanche de chaque mois.on y

A Valcartier, il y a une chapelle du rite épiscopal, et un pasteur écos­
sais a été ordonné pour cet endroit où l’on construit maintenant une 

Il y a des moulins à farine à Fossambault et àrésidence pour lui 
Valcartier, et en plusieurs endroits se trouvent des moulins à scies.

Puis la Gazette de Québec, parlant des premiers colons de Valcar­
tier, Tukesbury. Stoueham, Fossambault, etc, disait :


